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Ceci n'est pas
un gouvernement

Magritte avait beau être wallon immigré à Bruxelles, il n'aurait pas imaginé
pareille situation. La Wallonie trace désormais à droite, laissant la fédération
Wallonie- Bruxelles sur le carreau. Olivier Maingain fulmine. - Texte, Catherine Emens-

n président libéral, c'est un scandale!" fallait changer d'attelage': glisse un Sherpa.
hurle une petite dame à la porte du Épilogue d'une crise politique qui a démarré le 19
Parlement wallon. "On n'a même pas juin sur un coup de sang du président du cdH?
voté pour ça! On se moque de nous!" Non parce qu'à la Communauté française, alias
vitupère-t-elle en tapant du pied sur Fédération Wallonie-Buxelles, depuis lors, c'est
le~pavés et e~ tira~~ son.chien par la morne plaine. Les politiques ont pris leurs cliques
laIsse. La scene s eternlse un peu. et leurs claques pour respirer sous d'autres cieux.

~"'.". C' ét~it il ya dix jours à peine ..Une Vacances, j'oublie tout. Le prochain conseil des
meute de JournalIstes et cameramans venaIt de ministres doit avoir lieu le 30 août. D'ici là, les
s'engouffrer dans l'antre politique namurois. Le pigeons volent et les mouettes crient. Rien d'autre.

gardien finissait par s'avancer un peu timidement 'Je reprendrai une initiative à la mi-août': annonce
et dire "calmez-vous Madame. S'énerver ne changera Olivier Maingain. Le président de Défi est bien
plus rien. " parti en vacances dans sa maison de Bourgogne.

A' l" t' . Ir t 01" Ch t 1 t B At Mais à une demi-journée de Bruxelles pour per-ln eneur, en erre , lVler as e e enOl , ,
L t 1 "d t t'f d MR t d dH mettre des allees et venues si la situation 1impo-u gen, es preSl en s respec 1 sue u c, ., " " ,
étaient occupés à détailler leur programme de salt. Lhomme est preoccupe. Il faut qu on trouve

t " Wall . 1 une issuepour sauver la Fédération Wallonie-Bruxel-
~o~~~a~ go~ver~~menpr pOUf u

J
'ne d Oille p ~s les. Si on l'abandonne, lesfrancophones n'auront plus

or e. ora g~, ~~e fi es~e l~ ~s tes: no~~~ te aucune protection et ce sera le confédéralisme comme
gouvernance. es a m e aSSISana SOCl ISe le veut la N- VA. "

~t le dé?art d:un ~;itm?tiv en phase ave~ l~ fédéral Il n'est pas le seul à le penser. Pour une fois, ce n'est
Jobs, JO~s,.Jobs . ,~llly Borsus, un bberal, est peut-être pas une simple passe d'armes de politi-

devenu mmlstre-presldent emmenant un nouveau cards. Christian Behrendt (Ulg) , l'un des plus émi-
gouvernement pour les.Wallons: Et seulemen~ le~ nents constitutionnalistes de Belgique, gronde: 'Je
W~lons.. La W:allo?le redessl~e so~ a~eillr ~ ne peux imaginer que ce gouvernement (de la Fédé-
droIte, 10,m,elle 1espere, des affa~res. I~ ny avaIt ration Wallonie-Bruxelles) puisse aller au bout de la
pas le chOIX,de toute faço~. Les affaIres a~atent,rendu législature". Et il développe: "si à l'intérieur de
tout ce que le PS mettaIt sur la table, maudlble. Il l'espacefrancophone, des orientations internes diffé-

rentes sont prises alors qu'il s'agit de l'institution la
moins perftrmante et la moins importante démogra-
phiquement parlant, où va-t-on? Avoir un gouverne-
ment de centre gauche à la fédération Wallonie
Bruxelles et un gouvernement de centre droit à la -+
-+ Région wallonne est à éviter absolument", tran-
che-t-il avec une certaine férocité.

C'est pourtant bel et bien là où en sont les franco-
phones. Un carrosse brinquebalant, dont toutes
les roues se détachent, fait désormais le lien entre
Namur et Bruxelles. Septante-cinq députés wal-
lons siègent aussi à la fédération Wallonie-Bruxel-
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les. Que va-t-il se passer si tour reste en l'état? Pre-
nez un MR. Une semaine, il sera à Namur et il fera
partie de la majorité. Une semaine, il sera à Bruxel-
les et il sera dans l'opposition. Certains estiment
que cette schizophrénie appartient à un fédéra-
lisme adulte qui s'assume.

Cliniquement mort
Alda Greoli en est d'ailleurs l'incarnation. En
l'état, à la rentrée de septembre, la double ministre
boira le thé avec les socialistes Rudy Demotte et
Jean-Claude Marcourt à Bruxelles et prendra le
café avec les libéraux Willy Borsus et Jean-Luc
Crucke à Namur. La ministre cdH assume: "Cela
va être particulier, avoue-t-elle. Ce serait évidem-
ment plus facile si la même majorité se trouvait des
deux côtés. Si nous devions rester dans la même situa-
tion, ce que je ne souhaite pas, nous penserons avant
tout à l'intérêt de la population, je n'en doute pas.
Mes principes politiques restent les mêmes. "Tout va
très bien Madame la marquise? "Ça ne peut avoir
vocation à durer comme çajusqu'en 2019. Mais pour
mettre fin à cette situation illisible, il faut une majo-
rité de remplacement", soupire Christian Behrendt.

Tout ceci est inconfortable. Et d'abord pour le
citoyen. Le constitutionnaliste de l'Ulg n'hésite
pas à parler d'un ''gouvernement cliniquement mort
et condamné à continuer. "Or, poursuit -il, "la Fédé-
ration est le talon d'Achille de la construction institu-
tionnelle belge. Il s'agit d'une institution chronique-
ment sous-financée". Et d'ajourer: "Pourquoi les
ministres cdH n'ont-ils pas démissionné? C'est déjà
incroyable en soi. Si cela s'était passé au fédéral sipar
exemple le CD&Vavait subitement annoncé qu'il ne
supportait plus la N- VA, le Premier ministre aurait
été dans les deux heures chez le Roi.

Royal, Benoît Lurgen vient donc d'installer un
nouveau gouvernement de centre droit en Wallo-
nie. Et voilà. La majorité, issue du résultat des der-
nières élections, était courte mais suffisante pour le

02/08/2017

faire. Il n'y a donc pas à ergoter sur le caractère
démocratique de la démarche, comme l'appuie la
politologue Caroline Van Wynsberghe. Pour elle,
"évoquer" un message de l'électeur (qui aurait pu
changer entre-temps) n'est rien d'autre qu'une
imposture. Cette majorité MR-cdH n'est pas

moins légitime que la précédente avec les socialis-
tes. Mais elle ne permet pas d'être dupliquée à la
fédération. "C'est un fou (Lutgen, NDLR) qui s'est
lancé dans le brouillard Je reste abasourdi par une
initiative aussi mal calculée", déplore Olivier Main-
gain, qui semble pour une fois chercher ses mots
pour qualifier la démarche. 'Inconvenant, peu élé-
gant, distordu ... Il a cru qu'il y aurait un effet
d'entraînement automatique et que chacun le sui-
vrait. Reste que trois partis, et pas nous (Défi), sont
pris dans les scandales: le MR, le PS, le cdH"

Boulevard N·VA
La politique du fait accompli n'a pas fait son
œuvre. Malgré les négociations avec Écolo et Défi,
Benoît Lutgen n'est (jusqu'ici) pas parvenu à les
convaincre de rallier son barrage au parti socialiste.
Olivier Maingain poursuit: "ma préoccupation est
de nepas passer d'une crisepolitique à une crise d'ins-
titutions. Ce qui peut se passer à Bruxelles dans le
groupe despartis néerlandophones échappe aux fran-
cophones. Et on entend aujourd'hui que si lessocialis-
tessortaient, ce serait aussi le sp.a qui serait alors rem-

placé par la N- VA. Ce serait quand même le
paradoxe total si Lutgen, qui s'en estpris si durement
à la N- VA, traitant même Denis Ducarme de collabo
au Parlement, ramenait finalement la N- VA à
Bruxelles. " Pour Maingain, on ne pourra former
une majorité à la fédération qu'en partant de la
réalité des gouvernements régionaux. Une union
de tous les partis francophones, ou presque, est
une option. Il appelle une solution responsable.
'Je suisjùrieux que la N- VA ait un boulevard devant
elle et se requinque en s'amusant de la situation créée
par Benoît Lutgen", tonne-t-il.
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Lété soufflera-t-il la moindre brise de solution? "Il
ne faut pas exagérer la situation d'une institution
dont habituellement tout le monde sefout comme de
l'an quarante. Les institutions tournent parce qu'il y
a des administrations derrière", tempère un expert
qui estime que la majorité wallonne MR-cdH est
"rafraîchissante': Linstitution dont on se fout gère
tout de même quelque la milliards, contre 13 mil-
liards pour la Région wallonne, et dirige notam-
ment tout notre enseignement. Une broutille? '*
moins légitime que la précédente avec les socialis-
tes. Mais elle ne permet pas d'être dupliquée à la
fédération. "C'est un fou (Lutgen, NDLR) qui sest
lancé dans le brouillard Je reste abasourdi par une
initiative aussi mal calculée", déplore Olivier Main-
gain, qui semble pour une fois chercher ses mots
pour qualifier la démarche. 'Inconvenant, peu élé-
gant, distordu ... Il a cru qu'il y aurait un effet
d'entraînement automatique et que chacun le sui-
vrait. Reste que trois partis, et pas nous (Défi), sont
pris dans les scandales: le MR, le PS, le cdH"

Boulevard N·VA
La politique du fait accompli n'a pas fait son
œuvre. Malgré les négociations avec Écolo et Défi,
Benoît Lutgen n'est (jusqu'ici) pas parvenu à les
convaincre de rallier son barrage au parti socialiste.
Olivier Maingain poursuit: "ma préoccupation est
de nepas passer d'une crisepolitique à une crise d'ins-
titutions. Ce qui peut se passer à Bruxelles dans le
groupe despartis néerlandophones échappe aux fran-
cophones. Et on entend aujourd'hui que si lessocialis-
tessortaient, ce serait aussi le sp.a qui serait alors rem-

placé par la N- VA. Ce serait quand même le
paradoxe total si Lutgen, qui sen estpris si durement
à la N- VA, traitant même Denis Ducarme de collabo
au Parlement, ramenait finalement la N- VA à
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Bruxelles. " Pour Maingain, on ne pourra former
une majorité à la fédération qu'en partant de la
réalité des gouvernements régionaux. Une union
de tous les partis francophones, ou presque, est
une option. Il appelle une solution responsable.
'Je suisjùrieux que la N- VA ait un boulevard devant
elle et se requinque en s'amusant de la situation créée
par Benoît Lutgen", tonne-t-il.
Lété soufflera-t-il la moindre brise de solution? "Il
ne faut pas exagérer la situation d'une institution
dont habituellement tout le monde sefout comme de
l'an quarante. Les institutions tournent parce qu'il y
a des administrations derrière", tempère un expert
qui estime que la majorité wallonne MR-cdH est
"rafraîchissante': Linstitution dont on se fout gère
tout de même quelque la milliards, contre 13 mil-
liards pour la Région wallonne, et dirige notam-
ment tout notre enseignement. Une broutille? '*
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